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LΩ!w/IL¢9/¢¦w9 JUDICIAIRE COMME PATRIMOINE EUROPEEN :   

UN DOUBLE HÉRITAGE 1 

 

Blandine CHELINI-PONT 

LID2MS -AMU 

 

Si les institutions judiciaires répondent Ł ǳƴŜ ƳşƳŜ ŦƛƴŀƭƛǘŞΣ ƭΩƛŘŞŜ ŘŜ Ƨustice qui les 

inspire est variable à travers les âges. Elle véhicule au grand jour un ensemble complexe de 

normes, de rites et de pouvoirs. Hors les codes écrits et les jugements de toutes sortes, la 

JustiŎŜ ǎΩŜȄǇǊƛƳŜ Řŀƴǎ ŘŜǎ ƭƛŜǳȄΣ les plus immédiatement accessibles au regard des hommes. 

9ƭƭŜ ƭΩŜǎǘ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ, dans la cité européenne, ƭŜ ōŃǘƛƳŜƴǘ ǉǳƛ ƭΩŀōǊƛǘŜ ǎΩŞƭŝǾŜ avec ses 

formes et à sa décoration spécifiques, reconnaissables Řŀƴǎ ƭΩŜǎǇŀŎŜ Ŝǘ Řŀƴǎ ƭΩŜǎǇǊƛǘ ŘŜ 

chacun. 

« [ŀ ŦƻǊƳŜ ǎŜǊǘ ƭŀ ŦƻƴŎǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ǎŜ ǊŞǾŝƭŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŦƻǊƳŜ ǇƻǳǊ ǎΩȅ ǊŜƴŘǊŜ 

manifeste » écrit Robert Badinter.2 Du cercle au carré, de ƭΩŜǎǇŀŎŜ ƴŀǘǳǊŜƭ Ł la basilique, de 

ƭΩŀǊōǊŜ ǎŜƳǇŜǊǾƛǊŜƴǘ au tribunal du prétoire, Řǳ ǇƻǊŎƘŜ ŘΩŞƎƭƛǎŜ Ł la maison des plaids, du 

temple au Palais de justice contemporain, il existe une trame multiséculaire des lieux de 

justice en Europe. Elle est ƭŜ ǊŞǎǳƭǘŀǘ ŘΩune synthèse millénaire de deux univers de justice, le 

romain et le tribal, qui se sont mélangés étroitement.  

 
1 Cette recherche ƴΩŀǳǊŀƛǘ Ǉǳ şǘǊŜ ǊŞŀƭƛǎŞe, sans les deux synthèses collectives assez uniques sur le même sujet 

Ƴŀƛǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŞŜǎ ǎǳǊ ƭŀ CǊŀƴŎŜΣ ƭΩǳƴŜ ǇǳōƭƛŞŜ Ŝƴ мффн ǇŀǊ ƭΩ!ǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŦǊŀƴœŀƛǎŜ ǇƻǳǊ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ƧǳǎǘƛŎŜΣ 
intitulée La Justice en ses Temples, Editions Brissard (Poitiers) et Errance (Paris), avant-propos de Robert 
Badinter (pp. 8-13), introduction Alain Girardet (pp. 13-21), précédant des monographies remarquables, 
notamment celle de Robert Jacob et Nadine Marchal-Jacob, « Wŀƭƻƴǎ ǇƻǳǊ ǳƴŜ ƘƛǎǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭΩŀǊchitecture 
judiciaire » (pp. 25-69), dont nous avons repris ici lŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎΣ ƘƻǊƳƛǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ŀƴǘƛǉǳŜΦ [ΩŀǳǘǊŜ 
synthèse a été publiée en 2011, par la même association, sous la direction du Pr Jacques Pomarègues, 
Territoires et lieux de justice, à la 5ƻŎǳƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŦǊŀƴœŀƛǎŜΣ όолп ǇύΣ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ǇŀǊǘƛŜ ǉǳƛ ǎΩƛƴǘŞǊŜǎǎŜ Ł 
ƭΩŀǊŎƘƛǘŜŎǘǳǊŜ ƧǳŘƛŎƛŀƛǊŜΣ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ƳşƳŜ ŘŜ ƭŀ ζ cause η ŘŜ ŎŜ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ ǉǳŜ Ŧǳǘ ƭΩƛƴŀǳƎǳǊŀǘƛƻƴ Řǳ ƴƻǳǾŜŀǳ tŀƭŀƛǎ 
de justice de Toulouse en 2008. 

2 Robert Badinter, avant-propos, p. 8, in La Justice en ses Temples, opus cité. 
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 La particularité du patrimoine judiciaire européen repose sur ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŀƴǘƛǉǳŜ ŘŜ ŘŜǳȄ 

formes-ƳƻŘŝƭŜǎ ŘŜ ƧǳǎǘƛŎŜ ǉǳƛ ƻƴǘ ǳǘƛƭƛǎŞ ƭΩŜǎǇŀŎŜ Ŝǘ ƭŜ ǘŜƳǇǎ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜ Ŝǘ 

concurrente pendant plusieurs siŝŎƭŜǎΣ ƧǳǎǉǳΩŁ ŎƻƴǾŜǊƎŜǊ Řŀƴǎ ŘŜǎ bâtiments à peu près 

similaires, en les superposant au cours du Moyen Âge. Ces deux formes-ƳƻŘŝƭŜǎ ǎƻƴǘ ŘΩǳƴ 

ŎƾǘŞ ƭŀ ƧǳǎǘƛŎŜ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜ Ŝǘ ƛƳǇŞǊƛŀƭŜ ǊƻƳŀƛƴŜ ǉǳƛ ǳǎŜ ŘΩǳƴ lieu spécifique, bâti et solennisé 

par son volume et sa hauteur et dans lequel la sentence du magistrat est donnée de manière 

prétorienne. 5Ŝ ƭΩŀǳǘǊŜ se trouve la justice tribale qui habite un espace originellement 

naturel, protégé par son emplacement ou son enclos de bois, lieu fixe mais temporaire, 

régulièrement utilisé, où les affaires de la tribu sont discutées en conseil et les litiges 

tranchés par les sages/anciens ou leur chef, ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ŘŞƭƛōŞǊŀǘƛǾŜ Ŝǘ ǊŞǘǊƛōǳǘƛǾŜΦ /ΩŜǎǘ Ł 

partir de ces formes très dissemblables ǉǳŜ ƭΩ9ǳǊƻǇŜ Ǿŀ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜǊ son patrimoine judiciaire, 

dans une fusion variable et plus ou moins précoce selon les espaces, en fonction des 

dominations politiques et des circulations culturelles. 

 

                I. ROMANITE 

 

Avec la constitution ŘΩǳƴ ŜƳǇƛǊŜ pérenne Řŀƴǎ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜ ƳƻƛǘƛŞ ǎǳŘ Ŝǘ ƭΩƻǳŜǎǘ ŘŜ 

ƭΩ9ǳǊƻǇŜ géographique, les lieux de justice ŘŜ ƭΩŀƴǘƛǉǳƛǘŞ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜ se trouvent au ŎǆǳǊ de 

la cité, inclus dans les basiliques municipales et dans les Palais du prétoire (palais des 

gouverneurs de province, les praetores, et des préfets de diocèse). Cette dualité symbolique 

ǘǊŀƘƛǘ ƭŀ ŘƻǳōƭŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘŜ ƭŀ ƴŀǘǳǊŜ ΨǇǊŞǘƻǊƛŜƴƴŜΩ ŘŜ ƭŀ ƧǳǎǘƛŎŜΣ ŎŜƭƭŜ ŀƴŎƛŜƴƴŜ Řǳ tŜǳǇƭŜ ŘŜ 

Rome et celle plus récente mais vite incontestée de son Empereur. Les deux types de 

bâtiment monumentaux qui la protègent, manifestent la puissance publique en leur 

extérieur et en leur intérieur, par la taille également monumentale de leur salle de rencontre 

ƻǳ ŘΩŀǳŘƛŜƴŎŜΦ  

 

La cité et sa basilique 

 

Premier lieu judiciaire, la basilique. Le latin basilica a son origine dans le réemploi de 

deux mots grecs stoa basilica signifiant le portique royal. Le portique possède un mur plein, 

ŦŜǊƳŞ Ł ƭΩŀǊǊƛŝǊŜ Ŝǘ un devant ouvert en façade par une colonnade. [Ωespace ainsi couvert est 

à l'origine un lieu de rencontre destiné à protéger diverses activités des intempéries et placé 

en bordure de l'espace public, l'agora. Certaines stoae ont acquis une spécialisation 

fonctionnelle avec le temps, comme le fameux portique de l'archonte-roi des temps anciens, 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Agora
https://fr.wikipedia.org/wiki/Archonte
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qui y rend la justice. Dans la Rome antique, la basilique suit la même évolution que 

la stoa athénienne et, initialement prévue comme espace public à l'abri des intempéries, elle 

finit par se spécialiser dans certaines activités, essentiellement marchandes, financières et 

judiciaires et par la suite toutes les villes fondées ou conquises par les Romains vont avoir 

leur basilique, servant pour l'administration de la justice. 

 

La basilique romaine est un bâtiment plein et non un portique. La première du genre est 

la Basilica Porcia construite au nord du forum en l'an de Rome 570 (184 a. J.-/Φύ Ŝǘ ŎΩŜǎǘ ƭŁ 

que les tribuns de la plèbe tiennent leurs audiences, cependant que le tribunal des 

Centumvirs se réunit dans la basilique Julia2. 

Abside 

Ce type d'édifice, abrité et dégagé, acquiert une importance particulière à partir du 

début du IIe siècle, époque où la plupart des tribunaux l'utilisent dans tout l'Empire. Chaque 

ville possède la sienne située à proximité immédiate du forum. Des boutiques (tabernae) y 

sont associées qui abritent les activités des banquiers et des préteurs sur gage. La basilique 

romaine suit habituellement un plan au sol rectangulaire dont au moins une extrémité est 

occupée par une absideΦ [ΩŀōǎƛŘŜ est le lieu du tribunal ou ŎΩŜǎǘ ŘŜǾŀƴǘ ŜƭƭŜ ǉǳΩƛƭ ǎŜ ǘƛŜƴǘ 

quand elle abritera la statue de l'empereur romain. La basilique peut compter une abside à 

chaque extrémité. Les absides peuvent être incluses dans le plan rectangulaire ou au 

contraire l'étendre (exèdres) comme dans le cas de la basilique Ulpia5.  

Travée 

L'intérieur de la basilique, selon son importance a une seule travée ou peut être 

divisée en plusieurs nefs par des rangées de colonnes simples ou doubles. La nef centrale 

(spatium medium), plus large et occupant presque toute la longueur du plan rectangulaire, 

est flanquée de nefs latérales (une de chaque côté pour les basiliques à trois nefs, deux pour 

les basiliques à cinq nefs) plus étroites mais tout aussi longues. L'espace peut être couvert 

par un plafond plat en charpente ou par un plafond en voûtes supportées par des piliers. La 

hauteur de la nef centrale excède celle des nefs latérales permettant l'ouverture de fenêtres 

dans la partie supérieure des murs latéraux pour illuminer l'espace intérieur. Dans le cas des 

plus grandes basiliques, la colonnade du rez-de-chaussée est surmontée d'une seconde 

colonnade, voire d'une troisième, qui supporte les murs percés de fenêtres. Dans ce cas, les 

nefs latérales sont surmontées d'un étage qui constitue une galerie donnant sur l'espace 

central. 

Estrade 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Rome_antique
https://fr.wikipedia.org/wiki/Tribuns_de_la_pl%C3%A8be
https://fr.wikipedia.org/wiki/Centumvirs
https://fr.wikipedia.org/wiki/Centumvirs
https://fr.wikipedia.org/wiki/Basilique_Julia
https://fr.wikipedia.org/wiki/Basilique_civile#cite_note-Richardson199250.2-2
https://fr.wikipedia.org/wiki/IIe_si%C3%A8cle
https://fr.wikipedia.org/wiki/Forum_romain
https://fr.wikipedia.org/wiki/Empereur_romain
https://fr.wikipedia.org/wiki/Basilique_Ulpia
https://fr.wikipedia.org/wiki/Basilique_civile#cite_note-Ginouv%C3%A8s199889-5
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Dans la basilique ouverte, les consuls des commencements de la République, puis les 

magistrats prêteurs qui les représentent, jugent sur une estrade, assis sur leur chaise curule. 

/ΩŜǎǘ ƭŁ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎƻƳƛŎŜǎ ƻƴǘ ƭŜ ŘǊƻƛǘ ǘƘŞƻǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭŜǳǊ ΨǘŜƴƛǊ ǘşǘŜΩ όprovocatio). Mais en 

ǇǊŀǘƛǉǳŜΣ ŎŜ ŘǊƻƛǘ ŘΩŀǇǇŜƭ Ŝǎǘ ǊŀǊŜƳŜƴǘ ŀŎŎƻǊŘŞΣ ŎŀǊ ƭŀ ƧǳǎǘƛŎŜ Ŝǎǘ ŘŞƧŁ ŎƻƴœǳŜ ŎƻƳƳŜ ǳƴ 

ǇƻǳǾƻƛǊ ΨǇǊŞǘƻǊƛŜƴΩΣ ŎŜƭǳƛ Řǳ ƳŀƎƛǎǘǊŀǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞ Ŝǘ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ ŘŜ ǎƻƴ ƧǳƎŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ 

incontestable, avec pouvoir de coercitio. ¢ƻǳǘ ŀǳ Ǉƭǳǎ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ Ŝƴ ǉǳŜǎǘƛƻƴ a-t-elle pu être 

ōƻǳǎŎǳƭŞŜ ŀǳ ǘŜƳǇǎ ŘŜǎ ǊŞǾƻƭǳǘƛƻƴǎΦ /ΩŜǎǘ ŘƻƴŎ ƭŁ ǉǳŜΣ ŦƻǊœŀƴǘ ƭŜǎ ǇǊŞǊƻƎŀǘƛǾŜǎ ŎƻƴǎǳƭŀƛǊŜǎΣ 

les tribuns de la plèbe, deviennent juges à leur tour et que, sous leur férule, des procès 

ǊŜǘŜƴǘƛǎǎŀƴǘǎ Ŝǘ ǘǊŀƎƛǉǳŜǎ ŦǳǊŜƴǘ ƳŜƴŞǎ ŀǳ ƳƛƭƛŜǳ ŘΩǳƴŜ foule enfiévrée et théoriquement 

souveraine, le Peuple de Rome. Ainsi Coriolan, ainsi Claudius PlucherΣ ŀƛƴǎƛ {ŎƛǇƛƻƴ ƭΩ!ŦǊƛŎŀƛƴ 

y ont-ils rendu des comptes et défendu leur honneur.  

Curie municipale  

Quand Rome arrive au crépuscule de sa République, les sénateurs ont affirmé leur 

pouvoir face aux magistrats issus du Peuple et récupéré le praetorium de la justice. Ils ont 

constitué dans leur propre bâtiment, la Curia Hostilia, des tribunaux permanents et 

annuellement renouvelés, dont ils sont ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ƧǳǊŞǎΣ ǎƻǳǎ ƭŀ ǇǊŞǎƛŘŜƴŎŜ ŘΩǳƴ 

ǉǳŜǎǘŜǳǊΣ ŘΩǳƴ ǇǊşǘŜǳǊ όŜƴŎƻǊŜύ ƻǳ ŘΩǳƴ ŞŘƛƭŜ ƛǎǎǳ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ǊŀƴƎǎΦ [Ŝǎ ǎŞƴŀǘŜǳǊǎ-prêteurs 

siègent en tribunaux spécialisés par délits, le péculat, la concussion, la brigue, le lèse-

ƳŀƧŜǎǘŞΣ ƭΩƛƴŎŜƴŘƛŜΣ ƭŜ ƳŜǳǊǘǊŜΣ ƭŜ ŦŀǳȄ Ŝǘ ƭΩŀŘǳƭǘŝǊŜΦ3 Mais leur mainmise est contestée par 

ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜǎ ŎƘŜǾŀƭƛŜǊǎ ς ŎƘŀǊƎŞǎ ŘŜ ǇŜǊŎŜǾƻƛǊ ƭŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ŘŜ ƭΩ9ƳǇƛǊŜ- et la basilique, après 

les réformes des Gracques,  retrouve son rôle de bâtiment de justice pour et par le Peuple, 

abritant le praetorium concurrent des chevaliers, et manifestant le tiraillement des 

magistratures entre les différents corps du pouvoir républicain. 

Dans les cités des provinces, le bâtiment local servant tout à la fois de marché couvert, 

ŘŜ ƭƛŜǳ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎΣ Ře curie municipale, ŘŜ ōƛōƭƛƻǘƘŝǉǳŜ Ŝǘ ŘΩŀǊŎƘƛǾŜǎΣ ƎŀǊŘŜ ƭΩŀǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ 

basilique et conserve sa fonction judiciaire.4 La basilique se ferme désormais sur son côté 

nord ou est des fƻǊǳƳǎΣ Ł ƭΩŜȄŜƳǇƭŜ ŘŜ ƭŀ ōŀǎƛƭƛǉǳŜ ŎƛǾƛƭŜ ŜȄƘǳƳŞŜ ŘŜ .ŀǾŀȅ Ŝƴ .ǊŀōŀƴǘΣ 

dont la surface de 2000m2 pouvait contenir près de 4000 personnes ! La basilique est alors 

la plus grande des constructions urbaines de la ville, hormis les arènes et les amphithéâtres. 

 
3 Fustel de Coulanges, « Lôorganisation de la justice dans lôAntiquit® et les Temps modernes », la Revue des 

deux mondes, tome 91, 1871. 
4 Lôhistorien Jean-Charles Balty, dans sa recherche majeure, Curia Ordinis. Recherches dôarchitecture et 

dôurbanisme antique sur les Curies provinciales du monde romain, Bruxelles, Académie Royale de Belgique, 

1991, montre comment lôarchitecture administrative romaine se p®rennise ¨ travers un complexe de b©timents 

qui correspondent les uns avec les autres autour dôune structure curie-basilique, selon le modèle de la basilique 

ulpienne de Rome, avec une basilique disposée sur le côté de la place du Forum, et la curie dans une de ses 

absides latérales,  modèle qui remonterait à la configuration du Forum Julium. 
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Illustration tirée des travaux de Philippe Gavet, mis en ligne sur le site www.philippe-

gavet.com. Avec son aimable autorisation de reproduction 

 

Le Palais du prétoire 

 

bƻǳǎ ǾƻƛŎƛ ǊŜǇŀǊǘƛǎ Řŀƴǎ ƭΩ!ƴǘƛǉǳƛǘŞΦ [ŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ƛƳǇŞǊƛŀƭŜ ŀ ǊŜŎƻƴŦƛƎǳǊŞ la justice 

romaine, à Rome même et Řŀƴǎ ƭΩ9ƳǇƛǊŜ, en centralisant celle-ci entre les mains des plus 

Ƙŀǳǘǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘǎ ŘŜ ƭΩ9ƳǇŜǊŜǳǊ, les prêteurs des provinces. Ces derniers laissent aux cités 

la justice courante de premier niveau, néanmoins soumise à leur propre imperium. Au-

dessus des basiliques et des curies municipales, les palais des gouverneurs ou palais du 

prétoire font donc office de tribunal de dernier ressort, signifiant à tous que les prêteurs, 

gouverneurs de province et plus tard préfets de diocèses, commandent au nom de 

ƭΩEmpereur5. bƻǳǎ ŘƛǊƛƻƴǎ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǉǳŜ le prêteur de province est juge au civil comme au 

pénal (meurtre, incendie, adultère, vol, procès relatifs à la propriété, à la succession, aux 

 
5 Si lôon se transporte au IV e si¯cle de lô¯re chr®tienne, lôempire est partag® en six pr®fectures, y compris celles 

de Rome et de Constantinople, et chacune avait à sa tête un préfet du prétoire. La préfecture se divisait en 

plusieurs vicariats ou diocèses, dont chacun était administré par un vicaire ou vice-préfet. Le vicariat enfin se 

subdivisait en provinces ; on en comptait cent seize pour tout lôempire. Leurs gouverneurs ®taient avant tout des 

administrateurs, leur premier devoir ®tait de percevoir les imp¹ts, dôop®rer le recrutement des soldats, de faire 

ex®cuter les ordres du prince, de veiller ¨ tous les int®r°ts de lô®tat ; en même temps ils se trouvaient investis du 

droit de juger au nom de lôEmpereur.   
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contrats). A lui remonte toutes les affaires des juges cantonaux, ses propres délégués, ainsi 

que celles des arbitres, élus par les magistrats municipaux.6 

Aula palatine 

Les palais du prétoire Ŝǘ ƭŜǳǊ ƎǊŀƴŘŜ ǎŀƭƭŜ ŘΩaudience recopient de fait la disposition des 

Palais impériaux romains et de leur Aula regia (salle du trône)Σ Řƻƴǘ ƴƻǳǎ ŀǾƻƴǎ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ -

grâce aux travaux des archéologues architectes- des représentations virtuelles suggestives. 

Elle porte aussi le nom dΩaula palatine ƻǳ ƎǊŀƴŘŜ ǎŀƭƭŜ ŘΩŀǳŘƛŜƴŎŜ Řǳ ǇŀƭŀƛǎΣ ƛƳǇǊŜǎǎƛƻƴƴŀƴǘŜ 

par sa dimension et qui sert occasionnellement de tribunal suprême. 

 

wŜŎƻƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩAula regia du Palais de Domitien, image tirée du site jeanclaudegolvin.com 

 

 

Vue extérieure ŘŜ ƭΩŀǳƭŀ ǇŀƭŀǘƛƴŜ (58 x 21) de la Préfecture des Gaules à Arles (début Ve siècle), devenue 

Préfecture du Prétoire des Gaules sous les Ostrogoths, puis Palais comtal au Xe siècle et accolée aux 

Thermes de Constantin. 

Image tirée du site jeanclaudgolvin.com 

 
6 Fustel de Coulanges, La Cité antique, Hachette, 1866, 2e édition, Livre V, Chapitre II, la Conquête romaine, 

paragraphe 4. 
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Nous ne saurions trop insister. Les palais prétoires ne sont pas un bâtiment de justice, 

mais bien la matérialisation du commandement cƛǾƛƭ Ŝǘ ƳƛƭƛǘŀƛǊŜ Řŀƴǎ ƭΩ9ƳǇƛǊŜΦ Lls en 

manifestent la puissance (potestasύ Ŝǘ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ (auctoritas) et ŎΩŜǎǘ à ce titre, que leur aula 

sert de tribunal suprême. Le terme de prétoire vient ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ du vocabulaire militaire, car à 

ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ƭŜ praetorium signifie la tente du général en chef (praetor) en même temps que 

ƭΩŜƳǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ǎȅƳōƻƭƛǉǳŜ central de cette tente dans le camp. A partir de 367 av. J.C, le 

terme de praetor désigne le magistrat chargé à Rome de la juridiction civile, puis au 

magistrat chargé de gouverner une province quand commencent les conquêtes. La charge 

ŘŜ ŎŜǎ ǇǊşǘŜǳǊǎ ΨŎƛǾƛƭǎΩ est celle du commandement suprême de la justice et du 

gouvernement. tŀǊ ƭΩŀƴŀƭƻƎƛŜ ǉǳŜ ƭe mot lui-même a créé - lieu du prêteur, lieu où le prêteur 

rend la justice- le prétoire passera dans la langue française ǇƻǳǊ ŘŞǎƛƎƴŜǊ ƭŀ ǎŀƭƭŜ ŘΩŀǳŘƛŜƴŎŜ 

du tribunal, au moment de la grande réforme royale du XIVème siècle (v. 1370). 

Si les basiliques ont été, comme à Rome, les plus grands bâtiments des cités romaines, 

où les gens d'affaires et les promeneurs viennent se rencontrer par mauvais temps ou 

grande chaleur et où finalement les magistrats de justice officient, la grandeur des Palais du 

prétoire les ont dominées symboliquement. Seule la célèbre basilique Ulpia ςnom de la gens 

ŘŜ ƭΩ9ƳǇŜǊŜǳǊ ¢ǊŀƧŀƴ- ǎƻƳǇǘǳŜǳǎŜƳŜƴǘ ŘŞŎƻǊŞŜ ŘŜ ǎǘŀǘǳŜǎΣ ŘŜ ǘǊƻǇƘŞŜǎΣ ŘϥǆǳǾǊŜǎ ŘϥŀǊǘ 

diverses, en bronze et en matières précieuses, décrite par Pausanias comme une splendeur, 

a pu rivaliser avec les grands Palais impériaux et provinciaux construits pour exalter la Rome 

éternelle.  

[Ωŀǳƭŀ ǇŀƭŀǘƛƴŜ ƭŀ mieux conservée en Europe est sans conteste la dite (improprement) 

basilique de Constantin, située à Trêves sur le Rhin. aŀƛǎ ŎΩŜǎǘ ōƛŜƴ la ǎŀƭƭŜ ŘΩŀǳŘƛŜƴce du 

palais impérial de Trêves dont la superficie est la plus vaste qui nous soit parvenue quasi 

intacte ŘŜ ƭΩ!ƴǘƛǉǳƛǘŞΦ 9ƭƭŜ Ŧŀƛǘ 67 mètres de long, 27 mètres de large et 33 mètres de 

hauteur. [ŀƛǎǎŞŜ Ł ƭΩŀōŀƴŘƻƴΣ Ǉlusieurs fois remaniée, transformée en cathédrale par le 

prince archevêque de Trêves, elle a retrouvé sa forme initiale au XIXème siècle, tout en 

gardant sa fonction religieuse, évangélique désormais.  
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Salle ŘΩŀǳŘƛŜƴŎŜ Řǳ tŀƭŀƛǎ ƛƳǇŞǊƛŀƭ ŘŜ ¢ǊşǾŜǎΦ Photos libres de droits. 

 

Ce bâtiment solitaire, était, au moment de sa construction au IVème siècle, au ŎǆǳǊ du 

palais impérial ς ǉǳƛ ŀ ŘƛǎǇŀǊǳ ǎŀƴǎ ǉǳΩƻƴ ŎƻƴƴŀƛǎǎŜ ŜȄŀŎǘŜƳŜƴǘ ƭŜǎ Ǌŀƛǎƻƴǎ- ŘΩǳƴŜ ǾƛƭƭŜ 

déclarée impériale car verrou du Rhin.  Quand il était de passage, lΩ9ƳǇŜǊŜǳǊ ȅ ǎƛŞƎeait όŘΩƻǴ 

également son nom de salle du trône) et elle était habillée de parements de marbre, avec 

des niches abritant des effigies également en marbre. Le plancher et les murs étaient 

chauffés. Une reconstitution en maquette ŘΩǳƴ ŀǳǘǊŜ ǇŀƭŀƛǎΣ ƭŜ palais-prétoire de Cologne, le 

plus grand bâtiment de la province romaine de Germanie inférieure, nous montre par 

ailleurs comment pouvait être insérée lŀ ǎŀƭƭŜ ŘΩŀǳŘƛŜƴŎŜ dans le complexe palatial. 

 

[Ωŀǳƭŀ ǇŀƭŀǘƛƴŜ Řǳ ǇǊŞǘƻƛǊŜ ŘŜ /ƻƭƻƎƴŜ ŀǾŜŎ ŀōǎƛŘŜ à gauche. Photo libre de droits 

 

Les aulae (halles) du Haut Moyen Age  

 

!ǳ ƳƻƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŦŦƻƴŘǊŜƳŜƴǘ ƻŎŎƛŘŜƴǘŀƭ ŘŜ ƭΩ9ƳǇƛǊŜ ǊƻƳŀƛƴ ǉǳƛ ƴŜ Ŧǳǘ ƴƛ Ŏƻƴǘƛƴǳ ƴƛ 

complet, entre la fin du IVe siècle et la fin du VIe siècle, les connaissances historiques sur la 
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continuation de la justice civile se brouillent. Dans les espaces qui restent localement 

indépendants, comme la Gaule du nord défendue par ledit Roi des romains, duc et patrice 

Syagrius, tout comme dans les terres méditerranéennes occupées par les Wisigoths et 

Ostrogoths anciennement romanisés, la justice continue dΩşǘǊŜ pratiquée dans les palais 

provinciaux ƻǳ ŘŜǾŀƴǘ ƭŜǎ ōŀǎƛƭƛǉǳŜǎΣ ƴƻƴ Ǉƭǳǎ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ŎŜǎ Řernières car elles ont 

changé de destination ŀǾŜŎ ƭŀ ŎƘǊƛǎǘƛŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ9ƳǇƛǊŜ et se sont transformées en église 

ou cathédrale catholique. On sait que les palais romains provinciaux ont été investis comme 

lieux de prestige et de gouvernement adoptés par les nouveaux maîtres des territoires, à 

ƭΩƛƴǎǘŀǊ ŘŜ celui de Paris pour les Francs saliens. On soupçonne alors une permanence de leur 

usage judiciaire à destination des populations romaines, à travers la pratique du jugement 

royal ou comtal Řŀƴǎ ƭΩŀōǎƛŘŜ ŘŜ leur aula. bƻǳǎ ƴΩŀǾƻƴǎ Ǉŀǎ ŘŜ ǘǊŀŎŜ ŀǾŀƴǘ ƭΩŞǇƻque de 

Charlemagne que les princes barbares aient « construit » des palais du prétoire à la manière 

des Romains. wƻōŜǊǘ WŀŎƻō ŘŞŘǳƛǘΣ ǇŀǊ ƭΩŞǘǳŘŜ ŀǊŎƘŞƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜǎ Ǉŀƭŀƛǎ ŘŜ taris, de Poitiers 

et de Toulouse, que les palais romains ont continué leur vie durant le haut moyen-âge 

seigneurial et que leur forme a été reprise, y compris la monumentalité de ƭΩaula, dans les 

premiers sites castraux féodaux, comme le château du Mans à ƭΩŞǇƻǉǳŜ ŎŀǊƻƭƛƴƎƛŜƴƴŜ. 

En tout cas, dans ƭŜǎ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴǎ Ł ƭŀ ǊƻƳŀƛƴŜ ǉǳΩŀ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎes Charlemagne entre Rhin et 

Moselle, se trouvent ƭŜǎ ŘŜǳȄ ƎǊŀƴŘǎ ŎƘŃǘŜŀǳȄ ŘΩLƴƎŜƭƘŜƛƳ Ŝǘ ŘŜ bƛƳŝƎǳŜǎ, en plus de la 

ŎƘŀǇŜƭƭŜ ǇŀƭŀǘƛƴŜ ŘΩ!ƛȄ-la Chapelle et du pont de Mayence. La reconstitution virtuelle de leur 

aula regia montre une permanence remarquable de la forme ŘŜ ƭŀ ǎŀƭƭŜ ŘΩŀǳŘƛŜƴŎŜ 

impériale, malgré la simplicité décorative de ses murs 

   
Reconsǘƛǘǳǘƛƻƴ ǾƛǊǘǳŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩaula regia Řǳ ŎƘŃǘŜŀǳ ŘΩLƴƎŜƭƘŜƛƳ. Autorisation http://www.archimedix.com/ 

 

[Ωaula dans les maisons de justice royales (XIe siècle et suivants) 

Nous retrouvons un peu plus tard le ǇǊƛƴŎƛǇŜ ŘŜ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜ ǎŀƭƭŜ ŘΩŀǳŘƛŜƴŎŜ ζ impériale » 

dans la construction des premières maisons de justice royale, à la forme allongée au Xe 

siècleΦ /ΩŜǎǘ Ŝƴ ŜŦŦŜǘ ǇŀǊ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǎ ōŃǘƛƳŜƴǘǎ ŘŜ ǘŀƛƭƭŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜ ǎŜƭƻƴ ƭŜǳǊ 

http://www.archimedix.com/
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« niveau » territorial, que les justices royales en Europe manifestent leur percée sur de 

nouveaux espaces ŘŞǇŜƴŘŀƴǘǎ ŘΩŜƭƭŜǎΣ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ ƻǳ ǾƛƭƭŜǎ par ailleurs saturés de justices 

locales, seigneuriales, épiscopales ou communales. La maison des sénéchaux ou des baillis 

dans le Royaume de France, les cours de comté (présidées par les sheriffs) et les crown 

courts Řŀƴǎ ƭŜ wƻȅŀǳƳŜ ŘΩ!ƴƎƭŜǘŜǊǊŜΣ ƭŜǎ maisons de plaids ou justice-halle plus locales, lieu 

des prévôtés, ǊŜǇǊŜƴƴŜƴǘ ŎŜǘǘŜ ŦƻǊƳŜ ƭƻƛƴǘŀƛƴŜ ŘŜ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜ ǎŀƭƭŜ ŘΩaudience, où le 

ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ ƳƻƴŀǊŎƘƛǉǳŜ ǘƛŜƴǘ ƧǳǎǘƛŎŜ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ǇǊŞǘƻǊƛŜƴƴŜ Ł ƭΩextrémité de 

ƭŀ ǎŀƭƭŜ Ŝǘ Ł ƭΩƻǇǇƻǎŞ de son ouverture. Nous y reviendrons dans la troisième partie. 

 

 
Prévôtés (XIe), bailliages et sénéchaussées (XIIe) Υ ƭŜ ǇǊƛƴŎƛǇŜ ŘŜ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜ ǎŀƭƭŜ ŘΩŀǳŘƛŜƴŎŜ.  

Photos libres de droit 

 

Les Palais municipaux ou hôtels de ville 

 

Malgré une éclipse des villes et de leur rôle politique pendant le Haut Moyen âge en 

plus de leur faiōƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŀǳ ƴƻǊŘ Ŝǘ Ł ƭΩ9ǎǘΣ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ǳǊōŀƛƴŜ ǊŜǇǊŜƴŘ ǾŜǊǎ ƭŜ ·LŝƳŜ 

siècle et nous retrouvons dès le XIIe siècle des bâtiments municipaux monumentaux, avec 

la ǊŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŎƛǘŀŘƛƴŜ ŜƴǘŀƳŞŜ Ŝƴ LǘŀƭƛŜΦ [Ŝǎ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ΨǇŀƭŀƛǎ ǇǳōƭƛŎǎΩ ŘŜǎ ǾƛƭƭŜǎ ƭƛōǊŜǎ 

réutilisent le plan rectangulaire de la Basilique, Ŝƴ ǇǊƛǾƛƭŞƎƛŀƴǘ ƭΩƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ǳƴƛǉǳŜ Ŝǘ ŎŜƴǘǊŀƭŜ 

en façade, en vis à vis de la grande place. On connaît la fortune de certaines villes 

marchandes bientôt transformées en Républiques, qui font de ces palais de véritables lieux 

de gouvernement. En tout état de cause, dans ces bâtiments, la justice est à nouveau rendue 

par les magistrats municipaux, ŎƻƳƳŜ Řŀƴǎ ƭΩ!ƴǘƛǉǳƛǘŞΣ Řŀƴǎ ŎŜ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ŀǇǇŜƭƭŜ 

communément la « salle des magistrats ». Cette grande salle publique conserve la forme 

rectangulaire et basilicale romaine. Elle a de nombreuses fonctions et forme un mixte entre 

ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŘŜ ƭŀ ōŀǎƛƭƛǉǳŜ Ŝǘ ŎŜƭǳƛ ŜƴŎƻǊŜ ǇǊŞƎƴŀƴǘ Ŝƴ LǘŀƭƛŜ ŘŜ ƭŀ ǎŀƭƭŜ ŘΩŀǳŘƛŜƴŎŜ ƛmpériale. Le 

ǇƭŀŦƻƴŘ ǎŜ Řƻƛǘ ŘΩşǘǊŜ ǘǊŝǎ Ƙŀǳǘ, dont la plus magnifique illustration est sans doute la Salle 
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des neuf (magistrats gouvernants et juges) du Palazzo Publico de Sienne, commencée au 

·LLLŝƳŜ ǎƛŝŎƭŜ Ŝǘ ŘŞŎƻǊŞŜ ŘŜǎ ǇŜƛƴǘǳǊŜǎ ŘΩ!ƳōǊƻƎƛƻ [ƻǊŜƴȊŜǘǘƛ, sur le bon et mauvais 

gouvernement.  

 
Salle des neuf, Palazzo Publico, Sienne (photo libre de droits) 

 

Ailleurs en Europe, le bâtiment monumental reste rectangulaire dans chaque nouvel hôtel 

de ville qui se construit après le XIIIe siècle et nous retrouvons cette forme, tout autant dans 

le très austère hôtel de ville de Tallin et sa salle des magistrats, que dans le très flamboyant 

hôtel de ville de Bruxelles, datant du même XVème siècle. 

 

 
Hôtel de ville de Tallin et sa salle des magistrats (photos libres de droits) 
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Hôtel de ville de Bruxelles et sa salle des magistrats (photos libres de droits) 

 

9ƴ ŎƻƴŎƭǳǎƛƻƴΣ ŎΩŜǎǘ ǇŀǊ ƭŜǎ Rathaus et leurs Rechtkammeren au sein des villes libres du 

Saint-Empire romain germanique que nous voyons se préciser la majesté des hôtels de ville. 

Lƭǎ ƳǳƭǘƛǇƭƛŜƴǘ ƭŜǳǊǎ ŜŦŦŜǘǎ ŘŜ ŦŀœŀŘŜ όŀǾŜŎ ōŜŦŦǊƻƛ ƛƴǘŞƎǊŞύΣ ƴŜ ŎƻƳǇǊŜƴƴŜƴǘ Ǉŀǎ ŘΩŀōǎƛŘŜǎ ƻǳ 

exèdres, tout en continuant cette tradition basilicale millénaire du bâtiment municipal où se 

pratique toujours la justice vigilante de ses magistrats.  

 

 
Dessins de Rathaus germaniques datant de la fin du Moyen âge (illustrations libres de droit) 

 

II. TRIBALITE 

 

Le Moyen âge européen a hérité et transmis la forme architecturale solennelle de la 

période romaine, ƭŜ ƎǊŀƴŘ ǊŜŎǘŀƴƎƭŜ Ŝǘ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜ ǎŀƭƭŜ ŘΩŀǳŘƛŜƴŎŜΣ héritée des basiliques et 

des palais de gouvernement romains, dans lesquelles la justice était rendue de manière 

prétorienne. Cependant, Řŀƴǎ ƭΩƘŞǊƛǘŀƎŜΣ ƭŜ ƭƛŜǳ ŘŜ ƧǳǎǘƛŎŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǇǊƻǇǊŜ Ŝǘ ƛƭ ǎŜ ǇŀǊǘŀƎŜ 

ŀǾŜŎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ Řǳ ōŃǘƛƳŜƴǘΣ ƳŀƴƛŦŜǎǘŀƴǘ surtout la plénitude du pouvoir territorial.  

Cependant, à partir du XIIe siècle, commencent à se multiplier des bâtiments propres, les 

maisons de justice urbaines qui dépendent directement des grands princes et rois. Leur 

agencement garde la monumentalité romaine mais il ǘŞƳƻƛƎƴŜ ŀǳǎǎƛ ŘΩautre chose dans la 

ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ƛƴǘŞǊƛŜǳǊ. La justice médiévale en Europe, dans sa multiplicité, semble 

avoir hérité ŘΩune autre source puissante, ǉǳƛ ƴΩa rien de romain et que les invasions 

germaniques ont ǊŞŀƴƛƳŞ Ŝǘ ǉǳƛ ǎΩŜǎǘ ƳŀƛƴǘŜƴǳŜ Řŀƴǎ ƭΩƛƴŎŜǎǎŀƴǘ ŎƻƴǘŀŎǘ ŜƴǘǊŜ ƭŜ ǾŀǎǘŜ 

monde franc et les peuples germaniques, slaves et scandinaves païens. /ΩŜǎt leur justice 
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tribale similaire qui a soutenu le modèle monarchique et féodal de la Chrétienté. Elle était 

déjà celle des peuples celtes. Cette justice ne fonctionne pas sur ƭΩŀǇŀƴŀƎŜ ǇǊŞǘƻǊƛŜƴ ŘΩǳƴ 

maître des lieux, symbolisé par son expression monumentale. Elle repose sur la décision 

ŦƛƴŀƭŜ ŘΩǳƴŜ ŘŞƭƛōŞǊŀǘƛƻƴ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾŜ Ŝǘ ǎŀŎǊŞŜ, symbolisée par la séparation de son espace et 

le respect des codes de son déroulement.   

Justice sacrée 

Les peuples celtes, germaniques slaves et scandinaves qui ont vécu pendant des siècles, 

ǇŀǊǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ƻǳ ǘƻǘŀƭŜƳŜƴǘ ƘƻǊǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩ9ƳǇƛǊŜ ǊƻƳŀƛƴΣ possèdent une culture 

judiciaire commune. Ses formes sont extrêmement anciennes et résistantes. Elles nous ont 

été rapportées à travers le filtre déformant des auteurs grecs et romains, puis à travers la 

mise par écrit en latin de leurs coutumes, quand leurs rois les plus puissants, passés au 

christianisme, décident de « codifier » la loi barbare en lΩŀƳŜƴŘŀƴǘ à leur profit (comme 

Alaric pour les Wisigoths7, Gondebaud pour les Burgondes, Clovis pour les Francs, Rothari 

pour les Lombards, Ine pour les Anglo-saxons du Wessex ou Jaroslav le Sage pour les Slaves 

orientaux). Nous retrouvons la loi tribale dŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴǎ ƛƳǇƻǎŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩŀǾŀƴŎŞŜ 

impériale-germanique (Charlemagne pour la première Loi des Saxons), ou dans les 

descriptions laissées par les chroniques historiques qui leur sont consacrées (comme la 

Chronique des Anglo-saxons aux multiples sources compilées). Dans ce cas, rédigées par des 

clercs, ces chroniques magnifient le passage au christianisme et jugent, tout en témoignant 

de leur vitalité, du caractère idolâtre des coutumes « païennes ».  

Cependant, la justice des « païens » ne disparaît pas. LΩƻǳōƭƛ de ses lieux millénaires ς la 

nature (arbres, forêts, promontoires) et la terre y servaƴǘ ŘΩŀǊŎƘƛǘŜŎǘǳǊŜ ŎƻǎƳƛǉǳŜ ς ƴΩŜǎǘ 

ǉǳΩŀǇǇŀǊŜƴǘŜΦ 9ƭƭŜ a survécu dans les grands principes symboliques ǉǳΩŜƭƭŜ voulait 

manifester et qui ont laissé des traces vivantes dans nos justices contemporaines : ƭΩespace 

clos (qui donnera la salle du tribunal fermée), délimité par un matériau sacré (le bois), 

ŘǳǊŀƴǘ ǳƴ ǘŜƳǇǎ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜ όƭΩŀǳŘƛŜƴŎŜύΣ ǎƻǳǎ ŦƻǊƳŜ ǇǳōƭƛǉǳŜ ŘΩǳƴ ǊŀǎǎŜƳōƭŜƳŜƴǘ 

hiérarchique et organisé (le public, la cour) ŘΩƻǴ ŘŞŎƻǳƭŜǊŀ ǳƴ verdict (wardiga). 

 Lisons en préliminaire le témoignage de sa longévité, dans la Chronique des Slaves, 

écrite au XIIe siècle par le prêtre Helmold de Bosau : il raconte comment son évêque Gerold 

ŘΩhƭŘŜƴōƻǳǊƎ όou Aldenbourg, Basse-Saxe, comté du Saint-Empire), assisté de son frère 

ƭΩŀōōŞ ŘŜ wƛŘŀƎǎƘŀǳǎŜƴΣ Ǿŀ ǾƛǎƛǘŜǊ Ŝƴ ммрс ƭŀ ǘǊƛōǳ slave ŘŜǎ ²ŀƎǊŜǎΣ ǉǳƛ Şǘŀƛǘ ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ 

quatre tribus vivant dans le territoire de son diocèse. Les Wagres sont redevenus païens tout 

 
7 [Ŝǎ ²ƛǎƛƎƻǘƘǎ ŞǘŀƛŜƴǘ ŘŞƧŁ ŎƘǊƛǎǘƛŀƴƛǎŞǎ Ŝƴ ǇŞƴŞǘǊŀƴǘ ƭΩhŎŎƛŘŜƴǘ ŘŜ ƭΩ9ƳǇƛǊŜ ǊƻƳŀƛƴΣ Řŀƴǎ ǳƴŜ ǾŜǊǎƛƻƴ 
arianiste. 
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comme ƭΩŞǘŀƛŜƴǘ Řŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ǊŞƎƛƻƴ les tribus saxonnes ŘΩavant la conquête et la 

christianisation forcée de Charlemagne deux siècles plus tôt :  

« /ƘŜƳƛƴ ŦŀƛǎŀƴǘΣ ƴƻǳǎ ǎƻƳƳŜǎ ŀƭƭŞǎ ŀǳ ōƻƛǎ ǉǳƛ Ŝǎǘ ƭΩǳƴƛǉǳŜ Ŝƴ ŎŜ Ǉŀȅǎ όΦΦΦύ [ŁΣ ǇŀǊƳƛ ŘŜ 

très vieux arbres, nous avons vu des chênes sacrés qui étaient dédiés au dieu de ce pays, 

tǊƻǾŜΣ ŜƴǘƻǳǊŞǎ ǇŀǊ ƭŀ ŎƻǳǊ Ŝǘ ƭΩŜƴŎŜƛƴǘŜ ǎƻƛƎƴŜǳǎŜƳŜƴǘ ŎƻƴǎǘǊǳƛǘŜ en pièces de bois, avec 

deux portes. Par-dessus les pénates et des idoles situées en plusieurs localités, ce lieu-là était 

une sainteté du pays entier : un prêtre lui était attribué ainsi que les fêtes et les rites variés 

ŘŜǎ ǎŀŎǊƛŦƛŎŜǎΦ /ΩŞǘŀƛǘ ƭŁ ǉǳŜ ƭŜ ǇŜǳǇƭŜ ŘŜ ŎŜ ǇŀȅǎΣ ŀǾŜŎ ǎƻƴ ǊƻƛǘŜƭŜǘ Ŝǘ ǎƻƴ ǇǊşǘǊŜ ŀǾŀƛǘ 

coutume de se réunir chaque lunaison pour les jugementsΦ [ΩŀŎŎŝǎ Ł ƭŀ ŎƻǳǊ ƴΩŞǘŀƛǘ ǇŜǊƳƛǎ 

ǉǳΩŀǳ ǇǊşǘǊŜΣ ǉǳΩŁ ŎŜǳȄ ǉǳƛ ǾƻǳƭŀƛŜƴǘ ƻŦŦǊƛǊ ǳƴ ǎŀŎǊƛŦƛŎŜ Ŝǘ ŎŜǳȄ ǉǳƛ ǎŜ ǘǊƻǳǾŀƛŜƴǘ Ŝƴ ŘŀƴƎŜǊ 

imminent de mort. A ces derniers on ne refusait point un asile car les Slaves témoignent à 

leurs objets sacrés ǘŀƴǘ ŘŜ ǊŞŦŞǊŜƴŎŜ ǉǳΩƛƭǎ ƴŜ ǎŜ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ ǇƻƭƭǳŜǊ ƭŜ ŎƛǊŎǳƛǘ Řǳ 

temple par le sang, fût-ŎŜ ƭŜ ǎŀƴƎ ŘΩǳƴ ŜƴƴŜƳƛ »8.    

Les assemblées de notables slavo-germano-scandinaves : 

La juridiction exercée au cours des assemblées tribales, ici relatée, est attestée 

ŘŜǇǳƛǎ ƭΩ!ƴǘƛǉǳƛǘŞΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ¢ŀŎƛǘŜΦ {Ŝǎ ŘŜǎŎǊƛǇǘƛƻƴǎ Řŀƴǎ ǎƻƴ Germania et le témoignage 

oculaire du prêtre Helmold, plus de dix siècles plus tard, montrent une grande permanence. 

Elles nous prouvent, que la pratique ŘŜ ƭΩŀǎǎŜƳōƭŞŜ ŘŜ ƧǳǎǘƛŎŜ Şǘŀit centrale dans tout le 

ƳƻƴŘŜ ǘǊƛōŀƭ ŘŜ ƭΩ9ǳǊƻǇŜ Ŝǘ ǎΩŜǎǘ ƳŀƛƴǘŜƴǳŜ avec une remarquable stabilité. 

Les plaids /  things et leurs emplacements    

! ƭΩƻǊŞŜ Řǳ aƻȅŜƴ ŃƎŜΣ ƭes tribus slavo-germano-scandinaves pratiquent ainsi la réunion 

rituelle ŘΩŀǎǎŜƳōƭŞŜǎ délibératives, soit les plaids francs9, les witan anglo-saxons, les tings 

vikings (du mot scandinave-islandais thegn, le baron, le notable qui donnera le mot anglais 

knight, le chevalier), les althings des tribus germaniques. Ces assemblées sont tenues à dates 

fixes et pendant quelques jours pour vider les querelles et discuter des affaires de la tribu. 

Leur moment est donné par le retour des lunaisons10. Leur lieu est soigneusement choisi, en 

ƎŞƴŞǊŀƭ Ŝƴ ǇƭŜƛƴ ŀƛǊΣ ŀǳ ǎƻƳƳŜǘ ŘΩǳƴŜ éminence, la montagne du Tribunal ou Malberg. 

 
8 Cité par Karol Modzelewski, « /ǳƭǘŜ Ŝǘ WǳǎǘƛŎŜΦ [ƛŜǳȄ ŘΩŀǎǎŜƳōƭŞŜ ŘŜǎ ǘǊƛōǳǎ ƎŜǊƳŀƴƛǉǳŜǎ Ŝǘ ǎƭŀǾŜǎ », Annales, 
1999, 53-3, pp. 615-636.   
9 A la naissance du royaume des Francs, les plaids ont été romanisés en « champs de mars », puis « champs de 
mai » 
10  Tacite a le premier décrit le rôle des lunaisons dans les sociétés germaniques et dans les assemblées, en ce 
ǉǳΩŜƭƭŜǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŀƛŜƴǘ ŘŜǎ ŀǳǎǇƛŎŜǎ ŦŀǾƻǊŀōƭŜǎ ǇƻǳǊ ŜƴǘǊŜǇǊŜƴŘǊŜΦ 5ǳ Ŧŀƛǘ Řǳ ŎŀƭŎǳƭ ƭǳƴŀƛǊŜ Řǳ ǘŜƳǇǎΣ ƭŜǎ 
sociétés tribales européennes comptent Ŝƴ ƴǳƛǘǎΦ [ΩƛƳŀƎƛƴŀƛǊŜ ƳŀƎƛǉǳŜ ƭƛŞ ŀǳȄ ǇƘŀǎŜǎ ƭǳƴŀƛǊŜǎ ǎΩŜǎǘ ƳŀƛƴǘŜƴǳ 
Řŀƴǎ ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜ ǇƻǇǳƭŀƛǊŜ ŘŜǎ Ǉŀȅǎ ǎƭŀǾŜǎ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ··ŝƳŜ ǎƛŝŎƭŜΦ  
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Avant la christianisation, cette assemblée est également une assemblée cultuelle et son 

ŜƳǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ŎƻƳǇƻǊǘŜ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ǳƴ ǎȅƳōƻƭƛǎƳŜ ŎƻǎƳƛǉǳŜΣ ƭΩŞƭŞƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ 

avec les profondeurs de la terre ou entre ciel et terre, une faille, une pierre dressée sur un 

rocher, mais le plus souvent un arbre, chêne, frêne, orne ou tilleul, qui se dresse derrière et 

protège ceux qui se rassemblent et qui vont jugerΦ /ΩŜǎǘ ƭΩŀǊōǊŜ ǇǊƛƳƻǊŘƛŀƭ ŘŜǎ ǊŜƭƛƎƛƻƴǎ 

ǎŎŀƴŘƛƴŀǾŜǎΣ ŎƻƭƻƴƴŜ Řǳ ƳƻƴŘŜΣ Řƻƴǘ ƭŜǎ ǊŀŎƛƴŜǎ ǎΩŜƴŦƻƴŎŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ƳƻƴŘŜ souterrain et 

les branches touchent la voûte céleste. 

 

 
Site de Gulen en Norvège, lieu du ting annuel des Vikings (dit Gulating) qui se tint du IXe au XIVème siècle. 

[Ŝ ǎƛǘŜ Ŝǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǘǊŝǎ ŦǊŞǉǳŜƴǘŞ Ŝƴ ŞǘŞ Ŝǘ ŘƻƴƴŜ ƭƛŜǳ Ł ǳƴ ŦŜǎǘƛǾŀƭ ŘŜ ƳǳǎƛǉǳŜ ǊŜŎƻƴǎǘƛǘǳŀƴǘ 

ƭΩŀƴŎƛŜƴƴŜ ŀǎǎŜƳōƭŞŜΦ Photo libre de droits 

Voici ce que rapporte le biographe de saint Lebuin, apôtre des Frisons et Saxons, qui 

vient en personne dans les années 760 ŘŞŦŜƴŘǊŜ ǎŀ ǊŜƭƛƎƛƻƴ Ł ƭΩŀǎǎŜƳōƭŞŜ ŘŜǎ « chefs » 

saxons, au lieu-dit Marklo près de la rivière Weser : 

 

« LŜǎ ŀƴŎƛŜƴǎ {ŀȄƻƴǎ ƴΩŀǾŀƛŜƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ Ǌƻƛǎ Ƴŀƛǎ ŘŜǎ ǎŀǘǊŀǇŜǎ όǎŀǘǊŀǇŀǎύ Şǘŀōƭƛǎ ǇŀǊ petits 

territoires (pagi). La ŎƻǳǘǳƳŜ Ǿƻǳƭŀƛǘ ǉǳΩǳƴŜ Ŧƻƛǎ ƭΩŀƴΣ ƛƭǎ ǘƛŜƴƴŜƴǘ ǳƴŜ ŀǎǎŜƳōƭŞŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŀǳ 

centre de la Saxe, au bord du fleuve Weser, au lieu-dit Marklo. Tous les satrapes avaient 

ƭΩƘŀōƛǘǳŘŜ ŘŜ ǎŜ ǊŞǳƴƛǊ ƭŁΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘƻǳȊŜ ƴƻōƭŜǎΣ ŀǳǘŀƴǘ ŘΩƘƻƳƳŜǎ ƭƛōǊŜǎ Ŝǘ ŀǳǘŀƴǘ ŘŜ ƭŝǘŜǎ 

élus de chaque territoire. Ils y restauraient les lois, jugeaient les causes importantes et 

ŘŞŎƛŘŀƛŜƴǘ ŘΩǳƴ ŎƻƳƳǳƴ ŀǾƛǎ ŎŜ ǉǳΩƛƭǎ ŀƭƭŀƛŜƴǘ ŦŀƛǊŜ Řŀƴǎ ƭΩŀƴƴŞŜΣ ǎƻƛǘ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ƎǳŜǊǊŜΣ 

soit en matière de paix. »11  

CƻƳƳŜ ƭΩŞŎǊƛǘ le médiéviste Karol Modzelewski, cette assemblée est bien comme « un 

maillon suprême de la communauté politique (tribale) », un voussoir qui lui assure ƭΩǳƴƛǘŞ 

indispensable pour trancher les problèmes juridiques, judiciaires et militaires de tout le 

groupe. Son importance explique pourquoi, quand Charlemagne promulgue, quinze ans 

 
11 Vita Lebuini antiqua, Chapitre IV, traduction de Karol Modzelewski, op. cit.  
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ŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ǾƛŎǘƻƛǊŜǎ ŘŜ тун Ŝǘ ƭΩextermination des prisonniers et otages saxons, son Capitulare 

Saxonicum de 797, il convoque pour ce faire à Aix-la-Chapelle ses évêques, les comtes du 

Royaume franc et les nobles (ducs) des trois grandes tribus saxonnes, Westfales, Angares et 

Ostfales, Řŀƴǎ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ 5ƛŝǘŜ ŘŜ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ. La formule du capitulaire insiste sur la 

ǇǊŞǎŜƴŎŜ Ŝǘ ƭŜ ŎƻƴǎŜƴǘŜƳŜƴǘ ǳƴŀƴƛƳŜ ŜȄǇǊƛƳŞΣ Ł ƭΩŀƴƴƻƴŎŜ ŘŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴǎ Ǌƻyales 

ό/ƘŀǊƭŜƳŀƎƴŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŜƴŎƻǊŜ ŜƳǇŜǊŜǳǊύΣ ǇŀǊ ƭŜǎ ŞƭƛǘŜǎ ŦǊŀƴǉǳŜǎ Ŝǘ ǎŀȄƻƴƴŜǎ ǊŞǳƴƛŜǎΦ !ǇǊŝǎ 

avoir interdit les grands althings tribaux des Saxons12, Charlemagne a eu besoin du rite 

traditionnel du rassemblement et du consentement de tous ceux qui représentent les 

communautés locales de ce grand peuple. 

Bois sacré ŘŜ ƭΩŜƴŎŜƛƴǘŜ 

[ΩŀǎǎŜƳōƭŞŜ ζ traditionnelle » avait donc lieu sǳǊ ƭŀ ŎƻƭƭƛƴŜΣ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭΩŀǊōǊŜ ƻǳ ŘŜ ƭŀ 

pierre, sous les frondaisons. Mais elle devait être fermée. La clôture du lieu de réunion est à 

la fois pratique et symbolique. Les textes abondent qui décrivent par exemple la palissade du 

plaid franc : dans la Loi des Francs Ripuaires écrite en latin au VIIe siècle13, le plaid doit se 

ǘŜƴƛǊ ΨŘŀƴǎ ƭŜ ŎŜǊŎƭŜ Ŝǘ ƭŀ ƘŀƛŜ ŘŜ ŎƻǳŘǊƛŜǊΩΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire dans le feuillage (in circulo et hasla, 

hoc est in ramo). [ΩŜƴŎŜƛƴǘŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ ŀssume une fonction sacrée : elle démarque du monde 

extérieur, monde des conflits, et devient le lieu protégé de leur résorption, le lieu du 

ǊŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ Ŝǘ ŘŜǎ ƭƛŜƴǎΦ ! ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ŎŜǘ ŜƴŎƭƻǎΣ ǘƻǳǘŜ ǾƛƻƭŜƴŎŜ Ŝǎǘ ƛƴǘŜǊŘƛǘŜ 

et sacrilège, les déplacements, les prises de parole, tous les comportements sont soumis à la 

vigilante régulaǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǳŘƛŜƴŎŜΦ DŀǊŜ Ł ŎŜƭǳƛ ǉǳƛ ƴŜ ƭŀ ǊŜǎǇŜŎǘŜ ǇŀǎΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭŀ ŎŜƛƴǘǳǊŜ ŘŜ 

ōǊŀƴŎƘŜ ǎȅƳōƻƭƛǎŜ ƭΩŜƴǘǊŞŜ Řŀƴǎ ƭΩǳƴƛǾŜǊǎ ƳŀƎƛǉǳŜ ŘΩǳƴŜ ǊŜƭƛƎƛƻǎƛǘŞ ǇǊƛƳƛǘƛǾŜ - rappelons- 

nous la tribu des Wagres- Ł ƭΩƛƳŀƎŜ Řǳ ŎƻǳŘǊƛŜǊΣ ŀǘǘǊƛōǳǘ ǾŞƎŞǘŀƭ ŘŜ ƭŀ ŦŞŎƻƴŘƛǘŞ Řans le 

monde germano-scandinave. La justice est ŘΩǳƴŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜ apparentée à la fertilité, 

ǇŀǊŎŜ ǉǳΩŜƭƭŜ ǊŞƎŞƴŝǊŜ ƭΩƻǊŘǊŜ Ŝǘ ǊŞǘŀōƭƛǘ ƭŀ ǇŀƛȄΦ 9ƭƭŜ Ŝǎǘ ƭŀ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ Ŝǘ ŘŜ 

son retour. Quand la cérémonie a commencé, nul ne peut pénétrer ƭΩŜƴŎŜƛƴǘŜ Ŝǘ 

ƭΩƛƴǘŜǊǊƻƳǇǊŜΦ [ΩŀǎǎŜƳōƭŞŜ ǘǊƛōŀƭŜΣ ŎƻƳƳŜ ǘŜƳǇǎ ǎŀŎǊŞ Řŀƴǎ ǳƴ ŜǎǇŀŎŜ ǎŀƛƴǘΣ ŜȄƛƎŜŀƛǘ ŘŜ ǎŜǎ 

ǇŀǊǘƛŎƛǇŀƴǘǎ ǳƴŜ Ŧƻƛǎ ŦǊŀƴŎƘƛŜ ƭΩŜƴŎŜƛƴǘŜΣ ƭŜ ǎƛƭŜƴŎŜ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘΣ ƛƳǇƻǎŞ Řŝǎ ƭΩƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ 

 
12 Mais pas les assemblées des communautés locales (les communautés de voisins, les pagenses vicinantes) qui 
ŎƻƴǘƛƴǳŝǊŜƴǘ ƭŜǳǊ ŦƻǊƳŜ ŘŜ ƧǳǎǘƛŎŜ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾŜΣ ŀǾŜŎ ƭŜ ŘǊƻƛǘ ŘΩŀǇǇŜƭ ŀǳǇǊŝǎ Řǳ Ǌƻƛ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩƛǊǊŞǎƻƭǳǘƛƻƴΦ ζ Nous 
interdisons à tous les Saxons de tenir publiquement des assemblées générales, à moins que notre envoyé 
(missus) ne les réunisse en notre nom. Mais que chaque comte (de Charlemagne) tienne des plaids et rende la 
justice dans sa circonscription (ministerio) », Capitulatio de Partibus Saxoniae, loi martiale de 785, traduction de 
Karƻƭ aƻŘȊŜƭŜǿǎƪƛΣ ŀǊǘΦ ŎƛǘΦ  aŀƭƎǊŞ ŎŜ ǉǳΩƻǊŘƻƴƴŜ ŎŜ ǘŜȄǘŜΣ ƛƭ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŀǘǘŜǎǘŞ ǉǳŜ ƭŜǎ ǇǊŜƳƛŜǊǎ ŎƻƳǘŜǎ Ŝƴ 
terre saxonne aient eu un rôle judiciaire. 
13 /ƻŘŜ Řǳ ǊƻȅŀǳƳŜ ŘΩ!ǳǎǘǊŀǎƛŜ ǉǳƛ ǎŜǊǾƛǊŀ ŘŜ ƳƻŘŝƭŜ Ł ƭŀ [ƻƛ ǎŀȄƻƴƴŜ ŘŜ /ƘŀǊƭŜƳŀƎƴŜΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩǳƴŜ 
compilŀǘƛƻƴ Řƻƴǘ ƭŜ ƳŞŘƛŞǾƛǎǘŜ tƛŜǊǊŜ wƛŎƘŞ ŘŀǘŜ ƭŜǎ ƳƻǊŎŜŀǳȄ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ŀƴŎƛŜƴǎ ŘŜ ƭΩŞǇƻǉǳŜ ŘŜ /ƘƛƭŘŜōŜǊǘ LL όŦƛƴ 
±LŜ ǎƛŝŎƭŜύΣ Ŝǘ ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ǇŜƴŘŀƴǘ ƭŜ ǊŝƎƴŜ ŘŜ 5ŀƎƻōŜǊǘ όснф-639), in « Lois ripuaires », Dictionnaire des Francs, 
les temps mérovingiens, Paris, Bartillat, 1996, p. 308. 
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session selon Tacite. Elle formait un cercle ou était disposée ƭΩŀǎǎŜƳōƭŞŜ de sorte que 

ƭΩŜǎǇŀŎŜ Řǳ ƳƛƭƛŜǳ ǊŜǎǘŀƛǘ ƭƛōǊŜΣ ŎƻƳƳŜ ƭƛŜǳ ŘŜ ŎƛǊŎǳƭŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǘǊƛōǳƴŜ ŀǳȄ ƻǊŀǘŜǳǊǎΦ !ǳŎǳƴ 

ōǊǳƛǘ ƴΩȅ Şǘŀƛǘ ǘƻƭŞǊŞ ƴƛ ŀŎǘŜ ŘŜ ǾƛƻƭŜƴŎŜΣ ƴƛ ƭΩŜȄŞŎǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŜŎƻƴƴǳǎ ŎƻǳǇŀōƭŜǎ  

Les deux éléments primordiaux de cette justice tribale, le lieu-lien tellurique (montagne, 

plateau de pierre, arbre primitif) Ŝǘ ƭΩŜƴŎŜƛƴǘŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ ont été immortalisés dans notre 

mémoire collective française ǇŀǊ ƭΩƛƳŀƎŜ ǇƛŜǳǎŜ Řǳ ƎǊŀƴŘ ǎŀƛƴǘ [ƻǳƛǎΣ Ǌƻƛ ŘŜ CǊŀƴŎŜΣ ǊŜndant 

sa justice sous le chêne. Nous avons également une miniature très tardive du XVIe siècle  qui 

ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴŜ ǎŜǎǎƛƻƴ Řǳ ǘǊƛōǳƴŀƭ ŘŜ aǳƭƘŀǳǎŜƴ Ŝƴ ǇƭŜƛƴ ŀƛǊΣ Ł ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ǾƛƭƭŜ 

ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ Ŝƴ {ǳƛǎǎŜ, sur un promontoire, avec un arbre en contre-fonds, une palissade 

octogonale...  

 
Bibliothèque de Lucerne. Miniature de la Schweizerchronik de Diebold Schilling. Photo libre de droits. 

Temps suspendu ŘŜ ƭΩŀǳŘƛŜƴŎŜ 

Outre cette représentation, nous possédons, bien plus haut dans le temps, de 

nombreuses attestations des assemblées collectives anglo-saxonnes dans la Chronique des 

Anglo-saxons qui les appelle les Witenagemot ou Witan (conseils des sages),14 réunies sous 

ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ des petits rois de cette époque, où sont réunis les comtes (earls ou jarls en norrois) 

et les barons (thegns). Ils ont duré du VIIe au XIe siècles, ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ŎƻƴǉǳşǘŜ ƴƻǊƳŀƴŘŜ et 

survécu aux invasions et installation des Vikings, en grande partie parce que leurs coutumes 

étaient cousines. Véritables ancêtres des conseils du roi et de la tradition parlementaire 

britannique (lieu de discussion-parliament avec le roi), les Witans avaient lieu en pleine 

nature et à date régulière ou étaient convoqués en urgence par les rois en cas de crise : les 

historiens ont recensé 116 lieux de Witans en Angleterre, lieux remarquables, sur des 

collines, au sein des domaines royaux, au bord de fleuves, au sommet de promontoires, etc.  

 
14 Friedrich Purlitz, König und Witanagemot bei den Angelsachsen, original de92, réédité en 2013 par 
Salzwasser Verlag Gmbh. 
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Miniature du roi et son Witan, Haxateuque vieil-anglais du XIe siècle, British Library. Photo libre de droits. 

La puissance étatique pourra bien revenir et avec elle le bâti caractéristique de son 

pouvoir, le lieu même où se déroule la justice gardera dans les siècles suivants la mémoire 

de ces réunions avec leur espace clos et séparé. Ainsi la barre, anciennement appelée la 

cancella, le parc, parquet et barreau, le ban, le box ŘŜ ƭΩŀŎŎǳǎŞΣ ƭŀ ŎƭƾǘǳǊŜ du public ς en bois 

ƧǳǎǉǳΩŁ ƴƻǎ ƧƻǳǊǎ ǊŞŎŜƴǘǎ ƻǴ ƭŜ ǾŜǊǊŜ ŎƻƳƳŜƴŎŜ ǎŀ ŎƻƴŎǳǊǊŜƴŎŜ - continuent dΩƻǊƎŀƴƛǎŜǊ 

ƭΩŜǎǇŀŎŜ Ŏƭƻǎ ŘŜ ƭΩŀǳŘƛŜƴŎŜΣ Ł ŘƛǎǘƛƴƎǳŜǊ ŀǳǎǎƛ le profane du sacré de la justice et à nommer 

nos professions judiciaires. Elle rappelle cette antique palissade ou clôture de branchages 

ƘŞǊƛǘŞŜ ŘŜǎ ǇŜǳǇƭŜǎ ŘΩ9ǳǊƻǇŜ, une clôture symbolique qui délimitait ςselon Karol 

Modzelewski- un espace aux fonctions sacrales, politiques et juridiques particulières. 

Ainsi, nous avons hérités de caractéristiques superposées puis mises en commun par le 

ǘŜƳǇǎΦ 5Ωǳƴ ŎƾǘŞ, ƭŀ ǎƻƭŜƴƴƛǘŞ Ŝǘ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜǳǊ ŘΩǳƴ ōŃǘƛƳŜƴǘ ǇǳōƭƛŎΣ ŀǾŜŎ ǇŜǳ ƻǳ ǇǊƻǳ ŘŜǎ 

éléments monumentaux ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ dont la grande salle de prestige (le hall, la aula). De 

ƭΩŀǳǘǊŜ, ƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ de « ƭΩŜƴŎƭƻǎ de justice ηΣ ƻǴ ƭΩagencement de bois ménage et 

différencie les différents espaces et les personnes, tout en permettant « leur réunion ».  

 

III. FUSION ET RECONFIGURATION : LE BÂTIMENT DE JUSTICE 

 

En avançant dans le temps, la principale singularité du bas Moyen âge dans le sujet qui 

nous intéresse est ǉǳΩƛƭ ŦǳǎƛƻƴƴŜ, plus ou moins précocement selon les territoires européens, 

ces deux matrices de justice que nous venons de décrire. Le bâti civil et public venu de 

ƭΩ!ƴǘƛǉǳƛǘŞ qui se reconstitue peu à peu, reprenant la verticalité à la romaine du pouvoir 

municipal et royal. Il va se manifester dans un nouveau bâtiment, le Palais de justice. Et ce 

bâtiment « absorbe » la forme enclose de la justice tribale. Ce faisant, deux caractéristiques 

marquent la synthèse de ƭΩŀǊŎƘƛǘŜŎǘǳǊŜ judiciaire européenne après le XIIème siècle : 1. la 

mise en place de bâtiments propres, spécifiquement dédiés à la justice et 2. ƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
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intérieure de ces bâtiments, avec des salles closes, explicitement dévolues à rendre la justice 

dans toute son apparat symbolique. 

 

Justice de plein air (XII-XVIIe siècles) 

 

WǳǎǉǳΩŀǳ ·LLŜ ǎƛŝŎƭŜ, aucun bâtiment affecté à coup sûr au seul usage de la justice ƴΩŀ ŞǘŞ 

mis à jour en Europe. La justice en plein air ou aux portes des églises ς pour les plus grandes 

ŘΩŜƴǘǊŜ ŜƭƭŜs, anciennes basiliques- reste abondamment attestée. Les pratiques locales de la 

justice communautaire en extérieur ont résisté longtemps encore, notamment dans les 

juridictions les plus humbles, ou le prévôt seigneurial puis le bailli royal, ǎƛ ƭΩƻƴ ǇŀǊƭŜ Ǉƻur le 

Royaume de France, vient juger épisodiquement ǎƻǳǎ ƭΩƻǊƳŜ ou quelque arbre vénérable, en 

pleine nature ( avec des bancs taillés dans les roches comme à Mourlhon en Aveyron), sous 

une arcade, dans une cour protégée ou sur la place du village, auprès dΩǳƴ ōŀƴŎ ŘŜ ƧǳǎǘƛŎŜΣ 

ǇǊŀǘƛǉǳŜ ǉǳƛ ǎŜ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ·±LLŜ ǎƛŝŎƭŜΣ ǉǳŀƴŘ ōƛŜƴ ƳşƳŜ ƭŜ tŀǊƭŜƳŜƴǘ ŘŜ tŀǊƛǎ ǇǊŜƴŘ 

ǎƻƛƴ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǊŘƛǊŜ ǎȅǎǘŞƳŀǘƛǉǳŜƳŜƴǘΦ !ƛƴǎƛ Ł !ǊƭŜǎΣ ƭŜǎ Ŏƻƴǎǳƭǎ élus (les podestats) de la ville 

médiévale, un temps indépendante (XIIe -XIIIe siècles), rendent la justice sur le banc en 

pierre adossé à leur Palais, lequel passe au milieu du XIIIe siècle aux mains du viguier comtal 

qui continue la coutume, ŀǎǎƛǎǘŞ ŘΩǳƴ ƧǳƎŜ ǇǊŞǘƻǊƛŜƴΦ Le Palais des podestats, toujours 

debout, possède encore ses cachots médiévaux.  

 

Banc de justice des Podestat, Arles. Photo www.villle-arles.fr   

http://www.villle-arles.fr/
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Le porche des églises reste également un lieu courant Řŀƴǎ ǘƻǳǘŜ ƭΩ9ǳǊƻǇŜΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ 

dans les litiges de terres, de bétail, de rouǘŜǎ Ŝǘ ŘΩŜŀǳ : Le Tribunal des Agües de Valence 

ǘƛŜƴǘ ŜƴŎƻǊŜ ŀǳŘƛŜƴŎŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŀǳ ǇƻǊǘŀƛƭ ŘŜ ƭŀ ŎŀǘƘŞŘǊŀƭŜΦ 

  
Tribunal des Agües, seuil de la porte des Apôtres, Cathédrale de Valence. Photo libre de droits  

 

Maisons de justice (XIIe ς XVe siècles) 

 

Cependant, à partir du XIIe siècle, les lieux bâtis et proprement consacrés à la justice 

commencent à se multiplier. Les pouvoirs qui la rendent sont eux aussi multiples. La société 

féodale se caractérise par une cumulation de pouvoirs territoriaux, affirmant leur droit à 

ǊŜƴŘǊŜ ƧǳǎǘƛŎŜ Ŝǘ ŜƴǘǊŀƴǘ Ŝƴ ŎƻƳǇŞǘƛǘƛƻƴ ƭŜǎ ǳƴǎ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŜȄŜǊŎŜǊΦ 9ƎƭƛǎŜΣ ǊƻƛǎΣ 

ducs, comtes, seigneurs laïcs et ecclésiastiques de différents rangs, communes urbaines ou 

ǾƛƭƭŀƎŜƻƛǎŜǎΣ ǘƻǳǎ ǎƻƴǘ ǇƻǳǊǾǳǎ ŘŜǎ ƳƻȅŜƴǎ ŘŜ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜ Ŝǘ ŘΩƻŦŦƛŎƛŜǊs délégués, juges ou 

sergents. [ŀ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘŜ ŎŜǎ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ƭƛŜǳȄ Ŝǎǘ ǉǳΩƛƭǎ ǎŜ ζ séparent » du lieu 

même du pouvoir ǉǳΩƛƭǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ, de manière symbolique ou de manière concrète.  

Forme basilicale et aula 

Ces lieux de justice bien spécifiques et bâtis exprès ont des tailles différentes : les plus 

ƳƻŘŜǎǘŜǎ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜƴǘ Ł ƭΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜǎ Ǿƛƭƭes, des châteaux forts ou des abbayes, dans leur mur 

ŘΩŜƴŎŜƛƴǘŜΣ Ŝǘ ŘŜ ŎŜ Ŧŀƛǘ, ils ont été appelés les justice-portes en France, comme celle de 

Saint-Amand des Eaux (Nord). Ensuite, les justice-halles, au nom évocateur se répandent et 

assemblent la forme extérieure du bâtiment basilical et celle intérieure de ƭΩŀǳƭŀ prétorienne 

ƭΩaula, tout en manifestant visiblement autre chose, plus propre à ƭΩǳƴƛǾŜǊǎ Řǳ ŎƘǊƛǎǘƛŀƴƛsme 

dans sa version médiévale. En Angleterre, elles correspondent aux Hundreds courts, dans 

chaque sous-circonscription des contés.  
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Photo libre de droits 

! ƭΩŜȄŜƳǇƭŜ ŘŜ ±ŀƴƴŜǎΣ ƭŀ CŜǊǘŞ-Bernard ou Clermont en Beauvaisis, ces halles logent à la 

fois les juridictions municipales et les prévôtés et bailliages royaux. Les justice-halles sont la 

première expression des maisons des plaids, bâtiment plus abouti et imposant, appelé 

également auditoire Ŝǘ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ǘǊƻǳǾŜ Řŝǎ ƭŀ Ŧƛƴ Řǳ ·LLe siècle. La maison des plaids ou 

auditoire a déterminé ƭŜǎ Ŏŀƴƻƴǎ ŘŜ ƭΩŀǊŎƘƛǘŜŎǘǳǊŜ ƧǳŘƛŎƛŀƛǊŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ŎƻǳǊŀƴǘŜ Ł ƭŀ Ŧƛƴ Řǳ 

Moyen âge continental. En Angleterre, elle correspond au Manor courts. La forme 

extérieure du bâtiment est oblongue, massive et sans fioriture, le toit à double pente. Cette 

structure est à peine compliquée dans les édifices les plus élaborés des baillages ou 

sénéchaussées de France, correspondant en Angleterre aux Sheriff tourns et County courts, 

ǇŀǊ ƭΩŀƧǳǎǘŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŞǉǳŜǊǊŜ ŘŜ ŘŜǳȄ ŀƛƭŜǎ ǎŜƳōƭŀōƭŜǎΣ qui la situent nettement dans le 

ǊŜƎƛǎǘǊŜ ŎƛǾƛƭΦ !ǾŜŎ ƭŀ ǎƻōǊƛŞǘŞ ǾƻƛǎƛƴŜ ŘŜǎ ǎƛŝƎŜǎ ŘΩofficialités (les tribunaux ecclésiastiques) 

elles affichent leur destination. 

Salle des plaids/audiences 

De fait, la grande innovation de ces bâtiments est que leur aula « impressionnante » ne 

sert plus de ǎŀƭƭŜ ŘΩaudience. Elle devient la monumentale antichambre de cette dernière qui 

est une salle spécifique. Les plaids se tiennent donc de manière séparée dans 

ƭΩŀƳŞnagement ŘΩǳƴŜ ǎŀƭƭŜ destinée à leur session, salle construite sur le côté ou le 

prolongement de ƭΩaula. Le mouvement a été entamé avec la justice comtale, avant que 

celle-ci ne soit remplacée par les cours de justice royale qui amplifieront la disposition. La 

grande salle gothique (construite sous Aliénor ŘΩ!ǉǳƛǘŀƛƴŜ ŀǳ ·LLŜ ǎƛŝŎƭŜύ ŘŜ ŎŜ ǉǳƛ Ŝǎǘ 

maintenant le palais de justice de Poitiers, dans ƭΩancien palais des comtes du Poitou et ducs 

ŘΩ!ǉǳƛǘŀƛƴŜ, construit par Charlemagne pour son fils Louis le Pieux, est une extraordinaire 

aula, destinée à être de temps à autre occupée par les plaids majeurs en présence du comte. 
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Grande salle du palais comtal de Poitiers. Photo libre de droits. 

 Mais la construction au flanc de ƭΩaula, ŘΩune chambre aux dimensions plus modestes, où est 

fixé le parc ŘŜ ƭΩŀǳŘƛŜƴŎŜΣ fait de bois plein le délimitant (banc, barre) est attestée dès le 

début du XIIIème siècle. La grande salle des Palais comtaux ŘŜǾƛŜƴǘ ǳƴ Ƙŀƭƭ ŘΩŀǘǘŜƴǘŜΣ ǳƴŜ 

antichambre judiciaire, sans cesser de servir ŜƴŎƻǊŜ ŘΩŜǎǇŀŎŜ ŘŜ ǊŀǎǎŜƳōƭŜƳŜƴǘ 

« politique ». 

Etage et rez-de-chaussée 

LΨŀǳǘǊŜ ƛƴƴƻǾŀǘƛƻƴ qui accompagne la naissance des maisons de justice est que 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ƧǳŘiciaire est à ƭΩŞǘŀƎŜ et sans doute cette innovation symbolise-t-elle la 

ǇƭŞƴƛǘǳŘŜ ŘΩǳƴ ƛƳŀƎƛƴŀƛǊŜ ŎƘǊƛǎǘƛŀƴƛǎŞ ǉǳƛ Ŝƴ ŀ Ŧƛƴƛ ŀǾŜŎ ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜ ǇŀƠŜƴƴŜ-tribale de la 

justice. En effet, aussi bien les justice-halles que les maisons des plaids ont un agencement 

ǘƻǳǘ Ł Ŧŀƛǘ ǊŜŎƻƴƴŀƛǎǎŀōƭŜ Ŝǘ ƛƴǘŜǊǇǊŞǘŀōƭŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ŜǎǇǊƛǘǎ ŘŜ ƭΩŞǇƻǉǳŜ Ŝǘ ŘŜ ƭa nôtre, organisé 

en deux niveaux Υ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊΣ ŀǾŜǳƎƭŜΣ ǊŞǎŜǊǾŞ Ł ƭΩƛƴǘŜǊƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ Ł ƭŀ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜ 

physique (le cachot), niveau carcéral et non péniǘŜƴǘƛŀƛǊŜΣ ŎŀǊ ƭŀ ǇǊƛǎƻƴ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŀƭƻǊǎ ǳƴŜ 

peinŜ Ƴŀƛǎ ǳƴŜ ƳŜǎǳǊŜ ŘΩƛƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ǉǳƛ ƴŜ ǎŜǊǘ ǉǳΩŁ ƎŀǊŀƴǘƛǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ Řǳ ǇǊŞǾŜƴǳΣ Ł 

ƻōǘŜƴƛǊ ǎŜǎ ŀǾŜǳȄΣ Ŝǘ Ł ŜȄŞŎǳǘŜǊ ƭŜ ƧǳƎŜƳŜƴǘ ǊŜƴŘǳ ƭŜ Ŏŀǎ ŞŎƘŞŀƴǘΣ ǎΩƛƭ ŎƻƳǇƻǊǘŜ ǳƴ 

châtiment corporel et non mortel. Ce niǾŜŀǳ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ƻŎŎǳǇŞ Ŝƴ ǇŜǊƳŀƴŜƴŎŜ Ŝǘ ǎŀ ǘŜƴǳŜ 

est toujours dégradée, au voisinage ςquand le lieu reste ouvert avec des passages couverts 

voûtésΣ ŘΩŜƴǘǊŜǇƾǘǎΣ ŘŜ ŘŞōŀǊǊŀǎ ŘƛǾŜǊǎΣ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŞǇǊŞŎƛŞŜǎ ŎƻƳƳŜ ƭŀ ƳŜƴŘƛŎƛǘŞΣ ƭŀ 

tannerie, le gardiennage de poǊŎǎ ƻǳ ŘΩƻƛŜǎΦ /ΩŜǎǘ ƭŜ ƭƛŜǳ ǎƻƳōǊŜΣ ŀǳ ŦƻǊǘ ǎȅƳōƻƭƛǎƳŜ 

tellurique, où sont contigües ƎŜƾƭŜǎ Ŝǘ ǘǊŀŦƛŎǎΣ Ł ƭΩŞǾƛŘŜƴŎŜ similaires.  


